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THIERRY LESIEUR 

NATURE, BIFORMITE ET MODELE DU DISCERNEMENT 

ARIBON DE FREISING ET LES AUTEURS 
DE SAINT-EMMERAN DE RATISBONNE 

Dans la communication precedente, Christian Meyer a bien montre le lien etroit qui unit 
reforme et evolutions en matiere de theorie musicale. Dans l' expose qui suit, je voudrais 
approfondir cette piste de reflexion en repla�ant ces evolutions theoriques que l' on observe 
dans le domaine musical dans un contexte intellectuel a la fois theologique et philosophique 
plus ]arge. 

Pour cela, j'ai choisi comme point de depart un theoricien de la musique que l'on peut 
considerer comme mineur, mais qui illustre bien la problematique qui nous reunit aujour­
d'hui: Aribon de Freising'. C'est en effet sous le sceau de la circulation des idees que se pla­
cent a la fois la vie et l'reuvre de cet auteur. Circulation geographique qui caracterise sa bio­
graphie puisque, tres probablement originaire de Baviere2, Aribon se forme tout d'abord a
l'univers intellectuel du Sud de l' Allemagne, dans la region de Freising et de Ratisbonne, 
puis quitte la Baviere pour gagner l' espace mosano-rhenan et la ville de Liege. Circulation 
d'un genre litteraire a l'autre a l'interieur de son reuvre, puisque son traite de musique mele 
tout a la f ois ref erences mythologiques, theories musicales et commentaire exegetique. 

Le traite d' Aribon sur la musique s'inscrit dans le cadre des reflexions suscitees par l'arri­
vee du Micrologus dans le Sud de l' Allemagne3

• Avant 1069 en effet, peut-etre des )es annees 
1050, ce traite de musique bien connu compose en ltalie par un moine nomme Gui 
d' Arezzo passe Ja barriere des Alpes et gagne Ja Baviere•. Dans Ja region de Ratisbonne, a
Saint-Emmeran et a Freising, ou i) est re�u et commente, certaines des conceptions de Gui 
sont reprises et amplifiees pour donner naissance a un modele de rationalite ou la nature 
joue un röle essentiel. 

1 En dehors de la these de Gabriela ILNITCHI (Aribo's •De musica«: �iusic Theory in the Cross-Cur­
rent of Medieval Learning, Ph.D. dissertation, New York University, 1997), les ecrits d' Aribon -
qui se limitent a un traite de musique - ont en effet peu retenu l'attention des historiens, y compris 
parmi les historiens de la musique. Pour une bibliographie concerna.nt Aribon de Freising, cf. l'ar­
ticle de Heinrich HüscHEN dans le Verfasserlexikon, vol. 1, Berlin et al. 1978, col. 430-434, que l'on 
pourra completer par la these, malheureusement non publiee, de Gabriela llnitchi et l'article recent 
de T. J. H. McCARTHY, Literary Practice in Eleventh-Century Music Theory: The »Colores rheto­
rici« and Aribo's »De musica«, dans: Medium Aevum 71/2 (2002), p. 191-208. 

2 Sur la question des origines d' Aribon, cf. n. 17. 
3 P. Chry sostomus GROSSMANN, Guido von Arezzo, seine Stellung in der �iusikgeschichte, dans: 

Benediktinische Monatsschrift 9 (1927), p. 401-413; Klaus-Jürgen SACHS, Tradition und Innovation 
bei Guido von Arezzo, dans: Willi ERZGRÄBER (dir.), Kontinuität und Transformation der Antike 
im Mittelalter, Sigmaringen 1989, p.233-244; �iaria Teresa Rosa BAllEZZANI, Guido d'Arezzo fra 
tradizione e innovazione, d.ins: Angelo RuscONI (dir.), Guido d'Arezzo, monaco pomposiano, 
Florence 2000 (Quaderni della Rivista italiana di musicologia, 34), p. 133-149; Angelo �1AFUCCI, 
L'autografo di Guido d 'Arezzo, dans: Ri,•ista internazionale di musica sacra NS 21 (2000), p. 9-16. 

4 Christian MEYER, La tradition du »Micrologus« de Guy d' Arezzo. Une contribution a l'histoire de 
la reception du texte, dans: Revue de �iusicologie 83 (1997), p. 5-31 (en particulier, concernant le 
Sud de l'Allemagne p. 6 e t21). 




























